
Mon papy 

Mon papy, 

était un roc, une force de la nature. 

Jamais il ne voulait se laisser abattre. Il était fier, et ce qui lui importait 

le plus, c’était de rester conforme à ses valeurs et à son sens de la 

dignité. 

C’est ce qu’il aura fait jusqu’à son dernier souffle. 

Mon papy, 

c’était mon Abraracourcix. C’était la figure de proue des Moquin. 

Tout comme ce Gaulois, papy aimait la bonne chair et le bon vin. Le 

plaisir de manger et de goûter, voilà ce qui le rendait heureux. 

Mon papy, 

c’est cet homme qui me permettait de sauter avec joie sur son ventre 

lorsque j’étais haute comme trois pommes. 

Mon papy, 

c’est cet homme qui avait toujours plein de surprises dans ses valises. 

Mon papy, 

 c’est cette odeur de tabac froid qui me réconfortait, car elle lui était si 

particulière. 

Mon papy, 

 c’est une partie de moi, c’est mon héritage, c’est mon histoire. 

Mon papy. 

Je t’aime. 

Ta grande petite-fille 

Delphine 


